
112. AL-IKHLASS

(Le Culte pur)

(Sourate mecquoise, 8 versets, 1 section)

SECTION 1:

Il est acquis que tous les efforts de l'homme tendent à un objectif, une finalité. La foi et les 
enseignements du Coran ambitionnent quant à eux, l'amour pour Allah . Ce qui représente 
l'accession à la perfection ainsi que le point de mire et le substrat de l'instruction de tous les prophètes. 
Ce message transpire également de la Torah et de la Bible lorsqu'il fut demandé à 'Issa  quelle 
était la teneur de l'Ecriture Sainte et qu'il répondit : « Aimer Dieu, avec votre cœur, votre âme et votre 
esprit ; voici le premier précepte ». Autant l'amour pour Allah  constitue le but de la religion, 
autant la sincérité est l'âme de cet amour. Le Coran déclare : « Les croyants sont les plus ardents dans 
l'amour d'Allah » (2 : 165). Ce qui est également rendu par : « Ceux qui possèdent la foi aiment Allah 
plus que tout ». Il ressort donc après méditation sur cet amour que la sincérité voire une sincérité 
intense revêt une importance primordiale. C'est alors que se profile le dévouement du cœur, de l'âme et 
de l'esprit à Allah  ou pour ainsi dire l'éclipse du moi. Un tel degré de dévotion extrême procède 
de la connaissance car pour aimer Allah , il faut bien sûr Le connaître. Ce qui signifie en d'autres 
termes apprécier Ses attributs et conduit à méditer sur la sourate Ikhlass. Cette sourate, d'ailleurs très 
courte, cristallise le rayonnement de la Tauhid ou l'unicité qui émane de tout le Coran à l'instar de la 
pupille de l'œil, le plus infime des organes, par laquelle converge le royaume de la création. Dans la 
perspective où tous les esprits avides de la foi ou de la vérité convenaient de la sagesse de cette sourate, 
ils trouveraient la réponse à toutes leurs questions.           

1. Dis : « Lui, Allah est un : le Coran pose le principe de l'Unité d'Allah , le Seigneur et le 
Créateur de l'univers, univers qui est le miroir dans lequel se mire la vérité éternelle de Son Unicité. 
Tous les Attributs Parfaits composent Sa parure. Le Coran prône la transcendance d'Allah , 
défiant ainsi toute possibilité d'imitation ou de comparaison. L'attribut ici employé « Ahad » au lieu de 
« Wahid » (ce dernier figurant partout ailleurs dans le Coran) met en évidence une autre dimension de 
l'Unité d'Allah  à savoir la singularité. Il est Unique à tous les égards, sans début ni fin. Il n'y a rien 
qui puisse Lui être comparé. L'essence de Son Etre demeure inconcevable pour l'entendement 
humain. Abou Bakr Siddique a dit : « Notre appréhension d'Allah est telle qu'Il est 
incompréhensible ».

2. Il est le Refuge perpétuel : l'attribut « As Samad » apparaît une seule fois dans le Coran et 
s'applique uniquement à Allah . Le sens littéral de « Samad » signifie le rocher énorme derrière 
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Au nom d'Allah, le Tout Miséricordieux, 
le Très Miséricordieux.     

« Lui, Allah est Un ! 1.  Dis : 



lequel on cherche refuge contre l'ennemi. A titre d'attribut divin, il embrasse le concept de cause 
primaire et d'existence éternelle absolue. En d'autres termes, toute chose existante ou concevable Lui 
doit son origine et dépend entièrement de Lui pour son existence. Il est l'unique Réalité indépendante. 
Toute chose en dehors de Lui tient de la contingence ; elle existe parce qu'Il le veut ainsi. Il pourvoit 
aux besoins de chacun alors qu'Il Se suffit à Lui-même. Le secours et l'aide procèdent de Lui tandis 
qu'Il n'a besoin de l'aide ni du secours de personne. 

3. Il n'engendre pas ; Il n'est pas engendré : ce verset disqualifie toutes les doctrines qui attribuent 
une descendance à Allah , à titre d'illustration, un fils (dans le cas de 'Issa ) ou des filles (les 
anges selon la croyance des Arabes païens). « Il n'est pas engendré » souligne en fait l'assertion de la 
singularité d'Allah . Nul doute qu'une progéniture hérite de la nature et des qualités de ses parents 
alors que rien, en dehors d'Allah , ne porte la moindre marque de ressemblance avec Lui, ce qui 
censure toute sorte de sophisme spéculant sur l'existence d'un créateur de Dieu. Son Essence est 
éternelle, sans causalité ni commencement. Cela tient du crime odieux voire du blasphème que de dire 
qu'Allah  engendre ou est engendré et revient à abaisser le Créateur au niveau de l'animal en outre 
toute tentative de Lui attribuer des liens constitue un rejet hérétique contraire à son Unité ainsi qu'à Son 
Unicité. 

4. Et nul n'est égal à Lui : ce verset met au rebut le dogme zoroastrien qui endosse l'agencement du 
bien et du mal au sein de l'univers par deux entités plus ou moins égales et antithétiques tout en 
enfonçant la justification curieuse chrétienne de la trinité qui se fait la promotrice d'un partenariat 
divin entre le fils, le Saint-Esprit et le Père ou un Dieu en trois personnes. 

2.  Il est le refuge perpétuel.

3. Il n’engendre pas ; Il n’est pas 
engendré.

4. Et nul n’est égal à Lui.
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